
© Collège la Prévoyance – Examen : Probatoire Blanc N°1- ECM – Session : Janvier 2023  
 

 

COLLEGE LA PREVOYANCE ANNEE SCOLAIRE : 2022 / 2023 

EXAMEN EPREUVE SESSION DUREE COEF 

Probatoire Blanc N°1 ECM JAN 2023 2H 2 

 

PREMIERE PARTIE : EVALUATION DES RESSOURCES               9 points 
 

A)   

Dans une production de 10 à 15 lignes, présente l'impact des médias sur la vie démocratique. 
 

B)   

Document: Décodex : pourquoi il est important de vérifier une information avant de la partager. 

Partager une fausse information sur une personne peut nuire à sa réputation et l’exposer à des insultes, voire 
pire. Par exemple, en décembre 2016, un homme armé a attaqué une pizzeria aux Etats-Unis à cause d’une 
théorie conspirationniste qu’il avait vue circuler sur Internet. Des articles de sites peu fiables affirmaient sans 
preuve que le restaurant était lié à un « complot pédophile ». 
On peut donc considérer que nous sommes en partie responsables des informations que nous propageons. 
D’où l’importance d’apprendre à ne pas se faire piéger, pour éviter de piéger nos contacts à notre tour. 
C’est pour vous aider dans cette démarche que nous avons développé toute une série d’outils et de guides 
pratiques. Ces derniers ne vous permettront sans doute pas de trier à coup sûr le vrai du faux, mais ils sont là 
pour vous éclairer dans vos réflexions. L’idée n’étant pas d’imposer les contraintes des journalistes à tous les 
internautes, mais de donner des moyens à chacun de lutter contre les manipulations ou les informations 
malveillantes qui pullulent sur le Net. Et de rappeler qu’il n’est jamais trop tard pour rectifier, au minimum, une 
information erronée. 

Source Monde 
1- Ressors et explique deux (02) attitudes citoyennes que ce texte devrait permettre de développer tout en 
proposant des stratégies pour les promouvoir.          
 4points 

 
 

DEUXIEME PARTIE : EVALUATION DE L’AGIR-COMPETENT 
 

Thème :   Les médias et l'opinion publique. 
 

Document 1  National de la communication: le pari de la régulation. 
La lutte contre la propagation des fake-news, les discours haineux, le respect de la déontologie et de 

l’éthique de la profession sont entre autres chantiers sur lesquels doit s’engager la nouvelle équipe du CNC. 
« Plus de 600 organes de presse écrite, une centaine de radiodiffusion sonore, une trentaine de chaînes 

de télévision, des milliers de médias en ligne et près de 500 entreprises de télédistribution ». C’est le visage du 
paysage médiatique du Cameroun présenté hier à Yaoundé par le Premier ministre, chef du gouvernement. 
Chief Dr Joseph Dion Ngute procédait à l’installation de Joseph Chebonkeng Kalabubse, le nouveau président 
du Conseil national de la Communication (CNC). Le tableau présenté par le chef du gouvernement illustre 
l’évolution que le Cameroun a connu depuis la promulgation de la loi du 19 décembre 1990, relative à la liberté 
de la communication sociale. Pourtant, Joseph Dion Ngute l’a reconnu : « Une telle diversité des organes et 
des acteurs milite en faveur d’une régulation appropriée, en vue d’assurer un juste équilibre entre la 
responsabilité sociale du journaliste et le principe de la liberté de la presse », a-t-il relevé. Le défi du CNC 
aujourd’hui est celui-là : réguler dans un environnement où l’éthique et la déontologie sont très souvent foulés 
aux pieds par les acteurs du secteur. Ainsi, il n’est plus rare de voir les hommes et femmes de média s’ériger 
en justiciers, condamnant à tour de bras, sans aucun respect de la présomption d’innocence. 

                 http://cnc.gov.cm                                                                                                                        
A                    L’NTIC vise à mieux combattre la cybercriminalité en 2022

http://cnc.gov.cm/
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Source : ANTIC 

Document 3 : Répercussions de l'usage des médias sur les enfants. 
Les médias exercent une profonde influence sur le développement psychosocial des enfants. 

Par conséquent, il est essentiel que le médecin discute avec les parents de l’ex-position de leur enfant 
aux divers médias et qu’il les guide, compte tenu de l’âge de leur enfant, quant à l’utilisation de tous les 
médias, y compris la télévision, la radio, la musique, les jeux vidéo et Internet. 

Les parents peuvent utiliser les évaluations, mais ils doivent faire preuve de prudence. Il n’existe 
aucun consensus sur le système d’évaluation le plus efficace (43). La participation des parents au 
choix des émissions souhaitables représente la meilleure solution. Les parents doivent surveiller et 
contrôler les habitudes télévisuelles de leurs enfants. 

D’après les études, les parents jouent un rôle important dans l’apprentissage social de leurs enfants (44). 

Toutefois, si le parent ne discute pas de ses points de vue de manière explicite avec ses enfants, les 

médias peuvent enseigner et influencer, faute d’autres sources. D’autres médias, comme les magazines, la 

radio, les jeux vidéo et Internet, ont également le potentiel d’influer sur les habitudes d’alimentation, 

d’exercice physique et de consommation ainsi que sur la santé mentale des enfants. Si les adultes ne 

supervisent pas l’exposition de leurs enfants à ces médias, ceux-ci peuvent avoir les mêmes effets néfastes 

que la télévision 

                                 https: //www.ncbi.nlm.nih.govpmc 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

Source : Kaspersky 

Consigne : Les documents ci-dessus présentent la protection de l'opinion publique au Cameroun. Rédige 
une production cohérente dont les grandes lignes reposent sur les taches ci-après : 

1- Présente deux (02) outils de protection de l’opinion publique au niveau national    3pts 

2- Analyse deux (02) dangers des médias sur les enfants.       3pts 

3- Propose deux stratégies concrètes et efficaces pouvant permettre aux parents de mieux contrôler 

l'utilisation des médias par leurs enfants.          3pts 

 

Présentation :            2pts 
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